
·(Rev. Zool. Bot. Afr., LXX, 1-2). (A paru le 30 septembre 1964). 

Chaetotaxie et Classification des Gastronyssidae
 

avec Description d'un nouveau genre parasit~ nasicole
 

d'un Ecureuil sudafricain
 

(Acarina : Sarcoptiformes*)
 

PAR A. FiAIN 

Le Dr. F. ZUMPT, du South M'rican Institute for Medi'Ûal Research, 
Johannesburg, nous a fait parvenir rrécemment un petit lot d'Acariens 
naskoIes qu'il avait récoltés vers la fin de 1963 à Bmakkloof, Trons­
vaal, Afrique du Sud. Tous ces Acariens provenaient d'Oiseaux à l.'ex­
ception de 2 spécimens qui avaient été découverts dans les fosses 
nasales d'un Ecureuil Paraxerus cepapi CA. 'SMITH). !L'un d'eux était 
une !femelle de Paraspeleognathopsis strandtmanni FAIN, espèce très 
commune chez 'les Ecureuils africains, mais pas encore signalée chez 
cet hôte. Le second représentait une espèce et un genre nouveaux 
dans le groupe des Sarcoptiformes. La présente note est consacrée 
à l'étude de cette espèce. 

Nous sommes heureux d',exprimer ici IIlOS vifs remerciements au 
Dr. F. ZUMPT pour nous avoir confié l'étude de cet intéressant ma­
tériel. 

REMANIEMENT DES (;ASTRONYSSIDAE FAIN, 1956 

Le nouveau genI1e que nous décrivons ici est très proche du genre 
Yunkeracarus FAIN 1957, qui ne comprend jusqu'ici que deux espèces 
parasites naskoles de Muridés africains et nord-amériÎ.ooins. La posi­
tion syS'témaüque du genre Yunkeracarus était encore incertaine. 
Nous l'avions rangé pmmitiv,ement dans la famille Epidennoptidae 

(*) Travail subsidié pa-r le Research Grant n° 0487G-02 du Public Health SeT­
vdce, Institute of Allergy and infectious Diseases, Bethesda, Mary,Jand, U.S.A. 
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tout en faisant remarquer qu'il s'éloignai,t assez notahLement des au­
tœs membœs de cette ,famille par divers caractères. Une étude ré­
cente des Epidermoptidae nous a montré qu'il n'est plus possible de 
le maintenir dans cette famille. En fait il présente beaucoup plus 
d'analogies avec la famille Gastronyssidae et tout particulièrement 
avec le genœ Rodhainyssus FAIN, 19506. (]ja forme générale du corps, 
la structure des pattes, des éprimères et du gnathosoma ainsi que la 
chaetotmCÎoe sont ,en ,effet très semblables dans oes 2 genres. Par ail­
leurs l'aspect écailleux de la cuticule n'est pas pl'opre au gern-e Yun­

.le keraoal'us mais il se retrouve aus,si chez le mâle de Opsonyssus 
zumpti. Les seules différences importantes résident dans le nombre 
et la disposJtion différente des poils au niveau de certaines régIions 
du corps ou des pattes et dans la !forme des tarses. Ceux-ci sont en 
effet distinctement raccourcis 'Chez Iles Gastronyssidae alor,s qu'ils 
sont normaux chez Yunkeracarus. Notons 'encore que la dispoSlitiOll1. 
des épines sItuées sur les tar,ses postérieurs est différente dans les 
2 genres. Chez Rodhainyssus et ceci vaut également pour Opsonyssus:h, 
et Mycteronyssus, les tarses pos,térieurs portent 3 épines recourbées. ns 

1,5­
De celles·<:i 2 sont apicales ou paraapicales et ont leur pointe dirigée 
basalement et en directiorn ventrale. l'la 3e épine est sdJtuée sur la face ex­
ventmle et v,ers le milieu du tarrse et sa pointe n'est pas orientée ba­;es 
salement mais en direction apicale. Elle est donc en opposition avec:rit 
les épirnes apicales et semble s'articuler avec celles·ci pour former une

~ès 
minuscule pilliDe à mors très délicats. Chez Yunkeracarus les tarses'lez 
postéI1îeurs portent également 3 épines recourbées dont 2 apicales ou .ux 
pamapicales et 1 ventrale, mais toutes ces épines ont leur pointe-ée 
dirigée vellitraiement. 

Nous pensons que oes caractères sont insuffisants pour exclure le au 
genre Yunkeraoarus des Gastronyssidae mais ils peuvent toutefoisla­
justilfi,er ,sa séparation dans une sous·famille di:srtrincte. 

D'autœ part ,au sein des Gastronyssidae le genre Gastronyssus se 
distingue nettement des 3 autres genres Rodhainyssus, Opsonyssus et 
Mycteronyssus par des caractères très importants qui indiquent une 

.'re spécialisation très marquée. Nous proposons donc de le séparer éga­
:es lement dans un groupe disotinct. 
,si-

Nous sommes ainsri amené à divi'ser la famiUe Gastronyssidae enle. 
3 sous-familles:ae 

1) Gastronyssinae subfam. nov.: caractérisée par l'allongement con­
;er­

sidérabLe de l'opi,srthosoma dans les 2 se~esmalÎs principalement 
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chez la femelle et par la modification très marquée du gnMhosoma 
lequel est recourbé à angle droi,t en direction ventrale et suspendu 
dans un puissant cadre chitineux dorsal situé dans l'épistome. Les 
tarses très court,s sont a,mnés de 3 épines inégales, peu courbées 
ou droites et ne formant pas de pince (fig. 3-4). Poils scapulaires 
int,ernes absents ou vestigiaux (représentés par un petit anneau 
chitiil1eux); poHs trochantériens 1 à III et poil tibial IV absents. 
SoIenidion absent SUT les tibias III et IV. 

Genre type: Gastronyssus FAIN, 1955.
 

Hôtes: Megachiroptera: attachés à la muqueuse gastrique ou in­

testinale
 

2)	 Rodhainyssinae subfam. nov.: l'opisthosoma n'est pas anormale­
ment al,longé 'et le gnathosoma lest dirigé vers l'avant et n'est pas 
suspendu dans un cadre chi1ineux. Tarses courts. Tarses posté­
rieulls portant 3 éplnes dont 2 apkales fixes à pointe recourbée 
ventralem,ent et une située sur la fa'ce ventrale et I1ecouI1bée eIIl 

diI1ection apicale. Cette épine ventrale est apparemment mobile 
et sembLe forme,r avec l'une des épines apicales une pince très 
délicate (FAIN 1956, p. 97, fiig. 7 et présent travaJil fig. 9 et 12). Poils 
scapulaires internes absents ou vestigiaux. H n'y a pas de poil sur 
les trochant,ers 1 à III et sur le tibia IV. SoIenidion absent sur les 
tibias III ,et IV. 

Genre type: Rodhainyssus FAIN, 1956. Autres genres: Opsonyssus 
FAIN, 1959b et Mycteronyssus FAIN 1959c.
 

Hôtes: Megachiroptera et MkrochiToptera: attachés à la corné~
 

oculail'e, aux parois du canal lacrymo-nasal ou sur la muqueuse
 
de ,la partie aIlltérieure des fosses nasaIes.
 

3)	 Yunkeracarinae subfam. nov.: l'opisthosoma n'est pas anormale­
ment allongé, le gnathosoma est dirigé vers l'avant et n'est pas 
,suspendu d.anIS un cadre chitineux. Tarses de longueur normale. 
TaI1s,es antédeurs portant 4 épines inégales: une dorso-apioale 
droite, Ies 3 autres [(une Yentro-apicale et 2 ,ventmles) étant reCOUT­
bées du côté ventral. Tarses postéI1ïeurs (Jomme les tarses anté­
rieurs mais seulement avec 3 épines, l'une des épines v'entrales 
faisant défaut. Les épines des tarses postérieurs ne forment pas 
de pince (fig. 5-6). POlIs scapulaires int,ernes présents; ill y a un 
poil sur les trochanters 1 et II et sur J,e tibia ,IV. Un solenidion est 
présent sur le tibia III et parfois aussi sur le tibia IV. 
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na Genre type: Yunkeraoarus FAIN, 1957. Autre genre: Sciuracarus 
du g. n . 
.,es 

Hôtes: dans les fosses nasales de RongeuŒ: Muridae (Yunkeraca­;es 
rus) ou Sciuridae (Sciuracarus).

::-es 
.au SCIURACARUS g. n. 
:ts. 

Définition: Avec les caractères généraux du genre Yunkeraoarus 
FAIN, mais se distingue de ce genne par la prés1ence sur le bord posté­
ri,eur du gnathosoma de deux forts éperons chitineux triangulaires 

in- dirigés en arrière, par l'absence du solenidion tibial IV, et la chitini­
satinn nettement plus fort,e des 'Coxae qui sont couvertes d'écussons 

de- chagrinés bien développés. 

tas Type du genre: Sciuracarus paraxeri sp. n.
 
-té­

tée Seiuracarus paraxeri sp. n. - Fig. 1-2.
 

en Cett'e espèce n'est représentée que par un unique spéoimen femelle. 
ile 

FEMELLE (holotype) (fig. 1-2): longueur totale du corps, (idiosoma
::-ès compris) 420 ft, largeur maximum 189ft. ILa cuticule est nettement 
·Hs écailileuse dans la plus grande partie de la face dorsaIe de l'idiosoma 
.ur et de la face ventrale de il'opisthosoma. Face dorsale: il y a un petit
les écusson dans la partie aiIltérieure Iliu propodosoma. Poils sc e nette­


ment plus longs (30 ft) et plus fort,s que les poil!s sc i (15 \-1) et avec
 
'us une peti,te zone ponctuée ,située en avant de leur base d'implantation.
 

Poils 1 1 très 'courts. Face ventrale: toutes les coxae pOlrtent de lar­


lée geszones ponctuées bien chitinisées. Au niveau des coxae 1 et 1,1 ces
 

Ise wnes corufluent sur ,la ligne médiane. Vulve en forme de Y reiIJ.versé.
 
Apodèmes géIlli,taux relativ,ement grands. Epigynium petit triangu­

laire. Absence de vestiges de ventousles sexuelles. Pattes ,relativemem


Lle­ longues. Une peüte ventousle ,en forme d'entonnoir est présente à tou­
.as 

tes les pattes. Tarses 1 et II avec 4 épines inégales superposées dans 
.le. le même plalIl ventral: ,l'épine dis,tale est droi,te et faible et elle e1st 
ode légèrement décalée en avant par rapport aux 3 autœs, l'épine proxi­
.lI' ­ male est recourbée et faible, les 2 épines moyennes sont également
té­ recourbées mais net,tement plus fortes. T,arses III et IV portant seu­
les lement 3 épines, :la plus distale des deux épines moyennes faisant dé­
,as 

faut. Trochanters 1 et II avec une court,e epine pointue, trochanters 
un 

III et IV nus. Gnathosoma: avec 2 forts éperons triangulaireS chiti ­
~st neux sur son bord posérieur du côté ventral. Chaetotaxie et soleni­

dions: voir tableau. 
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Hôte et looalisation: dans les fosses nasales de Paraxerus cepapi 
(A. SMITH), à Braakkùoof, Transvaal, date: 30 décembre 1963. Récolt.: 
Dr. F. ZUMPT. 

Type: au South IAfrican InstiÏ'tute for Medkal Reslearch à Johan· 
nesburg. 

pel 

mê 

Fig. 1. - Sciuracarus paraxeri g. n., sp. n.: femelle en vue ventrale. Il 
ta 
ql: 



-- --".~--------"------- --- '"---------­

- 45­

-api 

..H. : 

lan-

CHAETOTAXIE ET SOLENIDIOTAXIE DES GASTRONYSSIDAE 

Le nombre des poils sur le corps et les pattes est nettement plus 
petit chez les Gastronyssidae que chez .les Psol'Optidae. Il en est de 
même du nombre des sol,eniidions sur certains segments des pattes. 
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Fig. 2. - Sciuracarus paraxeri g. n., sp. n. femelle en vue dorsa'le. 

Il n'y a 'qu'un seul Ol'gane qui ,fait .exception à cette règle, c'est ~e 

tarse IV chez la femeUe des Yunkeracarinae, qui porte 6 poi,ls alors 
qu'il n'y a au maximum que 5 poils chez les femeLles desPsoroptidae. 
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qette perte du 6e poil chez les femelles des 'P~oroptidae est à mettre 
en rapport avec la tenda11lce à la réduction des pattes postérieures 
qui ~e manifeste dans tout ce groupe (FAIN, 1963). 

Chaetotaxie des Gastronyssidae (femelles) (vok tableau). 

IDIOSOMA : sont toUjoUiI1S manquants les poi1ls vi; 1 2; 1 3; 1 4; 1 5; 
dl; d 2; d 3; d 4. Les parIs Il S011lt 'absents, vestigiaux (réduits à un 

petit anneau chitineux) ou très court's. Sont constants les poils sc e; 
d 5; ex I; ex III. Le poil d 5 est toujours bien développé et souvent 
très fort. Les po~ls sc i sont bien développés chez les Yunkeracarinae 
et v,estigiaux (réduit à un pemt anneau chitineux) ou absents chez les 
autres groupes. ·Les poils sh; h; g a; gm et g p sont constant's chez 
les YunJœracarinae, rinconstants (d'après les espèces) chez les Radhai­
nyS'silnae et ab~nts ou vestigiauxchez Gastronyssus. Il faut noter que 
les poHs g a et g m sont parfois représentés par des petits anneaux 
chitineux ,qu'il ne faut pas 'ConJfondre avec des restes de ventouses 
génitales. Ces restes SOIlt absents chez tous les Gastronyssidae. Les 
poils a i et a e ront habÎltuellement situés assez loin en avant de l'anus 
sauf oependant chez Opsonyssus zumpti ou ils sont situés très près 
de l'anus. Rappelons que ce glissement des poHs anaux vers l'avant 
est observé également 'chez certaÎIJJs P~oroptidae et notamment dans 
le genre Gaudalges FAIN.•Les poils a i Isont cODIStants chez les Yunke­
racarinae; ils ~ont habituellement présents, rarement vestigiaux, chez 
Iles Rodhainyssin:ae et sont vesti:giaux chez Gastronyssus. Les poils a e 
s~>nt absents ou v.estigiaux chez les Yunkeracarinae; présents, rare­
ment vestigiaux chez les Rodhamyssinae; vestigiaux chez Gastro· 
nyssus. 

,PATTES: chez les Gastrony:ssinae et les Rodhainyssinae toUiS les 
trochanters ~rt nus,; chez les Yunkerncarinae les trochanters 1 et II 
portent une courte épline. Fémurs 1-1-0-0. Genus 2-2-0-0. Tibias: 
chez les Gastronyssinae et les Rodhainyssinae 1-1-1-0; chez les 
Yunkeraœrinae 1-1-1-1. T'arses: chez. les Gastronyssinae et 'les Rodhai­
nyssÎlnae (femelle et mâle) tous les tarses portent 3 épines et un En 
poil, parfois très court et fin. Chez les Yunkerocarinae les tal1ses 1 et 
II portent 4 épines inégales et 3 poils dont l,long et 2 très courts; les 
tarses III et IV portent 3 épines inégales et 3 poi:ls dont 1 Jong et 2 
très courts. - Fig. 3-12. 

SoLENIDIONS: Tarses 1 avec un seul solenidion (w 1) chez les. fe­
melles de tous ,les groupes et le mâle de Gastronyssus et Yunkeraea­
rus; ,avec 2 oolenidions .( w 1 et w 3) chez les mâles de Rodhainyssus 
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yunkeri, d'Opsonyssus brutsaerti et d'O. phyllorhinae. TaI"ses II avec 
1 solenidion. Tibias l et II avec un court solenidion (danJs les 2 sexes.) 
chez les Gastronyssinae et les Rodhainyssinae et un solenidion de lon­
gueur moyenne chez les YunkeracaJIin:ae. Tibias III et IV nus chez 
les 2 premieI1s groupes. Chez Ywnkeracarus muris les t~bias III et IV 

5 

4 

t! 
7 8 

LU! 

10 11 

e e:t 
Fig. 3. - Tarses 1 et IV chez les femelles de Gastronyssus bakeri FAIN (3-4); 
de Yunkeracarus muris FAIN (5-6); de Rodhainyssus yunkeri FAIN (7 et 9); de 
Opsonyssus brutsaerti FAIN (10 et 12). - Tarse 1 chez les mâles de Rodhainyssus 

yunkeri FAIN (8) et de Opsonyssus brutsaerti (U). 

portent un court solenidion: chez Sciuracarus paraxeri le tibia III 
porte un solenidion moyen ,et le tarse IV est nu. Chez tous les grou­
pes les genus l, II et III sont dépourvus de so1eTIlidions'. 
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Comparés aux Psomptidae les Gastronyssidae se caractérisemt par 
la dispaIÙtion complète des poils vi; l 2 à l 5; dl à d4; tmchantériens me 

III; ,et par une tendance à la disparition des poüs sc i; l 1; h; sh; tre 

ai; a e; g a; g m; g p; ,tmchantériens 1 et II; tibiaux IV; et de cer­
tai'IlJs poils tarsaux. En ce qui concerne les 'Sür,enidions on note la dis­ que 

parition complète des sor,enidions des genus ,et la tendance à la dispa­ Dm 
r,ition des s'Ülenidions des tibias III et IV et du solenidion w 3 au du 

niveau du tarse l, ce dern~er ne peI1sistant 'que chez les mâles de cer­
taines espèces. mo 

sid 
POSITION SYSTÉMATIQUE ET PHYLOGÉNIE DES GASTRONYSSIDAE ny~ 

pa~ 

iLes Gastronyssidae iforunent un groupe très évolué présentant un sa 
curieux mélaIlJge de aaractères les uns dégénérati:~s les autres au con­ del 
traire très spécialisés. 

aV'f 

Des 3 groupes que nous venons de délimiter celui des Gastronyssi. pre 
nae, fOI1mé d'une unique espèce vivant dans l'estomac ou l'intestin des tOI.: 
&oussettes (Gastronyssus bakeri FAIN), est de loin le plus modifié. tro 
L'aLlongement très marqué du corps combiné à la modification extra­
ordim.aire du gnathosoma éloignent ce genre de tous les autres mem­
bres de ce gmupe. Au pomt de vue de la chaetotaxie on note égale­
ment une plus grande réduction que chez les deux autres groupes. 

Le deuxième groupe, celui des Rodhainyssin.ae, bien que mo[ns 
modifié que le précédent, présente ecpendant tm organe qui traduH 
une spécialisation dans un sens bien déterminé. Nous voulons parleiT 
de -eet'1Je cu.xœeuse petite pince située sur les tarses postérieurs et qui 
est formée de deux épines dont les pointes sont recourbées en sens 
contraire et s'opposent comme le pouce et il'index. Cet organe n'existe 
pas chez Gastronyssus ni d'ameurs chez aucun au1œ groupe des Sar­
coptiformes. Nous pensons que sa présence justifie la séparation des 
Rodhainyssill1ae dans une sous~famHle ,distincte. Notons que dans 
le genre Rodhainyssus le gnathosoma est peu chitinisé et complète­
ment dépourvu d'éperons rétrogrades alors que chez les deux autres 
genres de aeHe 'sous-famHle (Opsonyslsus ,et Mycteronyssus) ~l existe 
au aont,raire des crochets 'très développés 'sur les paroi,s latérales ou 
sur le bord .postérieur du gnathosoma. La çhaetotaxie et la solenidio­
taxiedansoe groupe 'sont essentiellement les mêmes que chez les 
Gastronyssinae. Certains poiJs cependant sont présents (g p) ou mieux 
développés que dans ce dernier groupe. 
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par Si on fait abstraotion des caractères de spéciJalisation, probable­

_ens ment apparus secondairement au -cours de l'évolution, on doit admet­

sh; 
~ 

tœ que le genre Gastronyssus ne diffère du groupe des Rodhainyssi­

œr- naJe par auoun 'caractère essentiel. On peut donc en inférer, semble-t-il 

dis- que 'toutes oes, formes 'appartiennent à la même lignée phylétique. 

spa- .,, Dans oe oas il .parait logique de faire dériver Ile genre Gastronyssus 
du genœ Rodhainyssus.au 

cer- Le troisième groupe, Yunkeracarinae, est -le moins spécialisé et le 
moins évolué, dans I.e Siens dégénératif, de toute la famille Gastronys­
s1dae. Il ne présente aucun des -caractères spécialisés du genre Gastro­
nyssus (covps très allongé, gnathosoma très modifié) et ne possède 
pas ,la petite pince 1:arsal'e postérieure des Rodhainyssinae. En outre 

: un sa chaetotaxie et sa iSolenidiotaX!ie sont moins réduites que chez ces 
con- deux groupes. ,ses affinités avec les Gastronyssiidae et en particulier 

av,ec le 'genre Rodhainyssus semblent ,oependant évidentes. Il représente 
~ssi- probablement la forme -la plus primitive et la moins spécialisée de 
des tout,J,e groupe elt à cet égard il pour,rait constituer l'ancêtre des Gas­

:ifié. trony;ssirdae. 
~tra-

lem­

~ale-

~S. 

oins 
duü 
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sens tdste 
Sar­
des 

•:!.ans -
Iète-
Ltres 
dste 
; ou 
~dio-

les 
ieux 

l
 



- 50­

DES GASTR(
TABLEAU: CHAETOTAXIE COMPAREE 

poils des fémui 
N.B. 1. Poils présents chez toutes les espèces: Se e; d 5; ex I; ex III; 

2. Poils absents chez toutes les espèces: vi; 1 2 à 1 5; d 1 à d 4. 
neux); C ou M 

3. V = poil vestigial (représenté seulement par un peüt anneau chiti 
4. Les spécimens examinés 

GASTRONYSSINAE 

Gastronyssus 
bakeri FAIN 

'il J 
CHAETOTAXIE 

Idiosoma se i V V 
11 V V 
h 0 V 
sh 0 0 
ai V V 
ae V V 
ga 0 0 
gm 0 V 
gp 0 V 

Pattes 
(nombre des poilis) 

Trochanters 
1 et II 0 0 
III et IV 0 0 

Tibias 
1 et II 1 1 
III 1 1 
IV 0 0 

Tarses 
1 et II 4 4 
III et IV 4 4 

SOLENIDIONS 
Genus 1 à III 0 0 
Tibias 1 et II le le 

III 0 0 
IV 0 0 

Tarses le lC 
II le lC 

sont des types ou des paratypes. 

RODHAINYSSINAE 

Rodhainyssus Opsonyssus 
yunkeri FAIN brutsaerti FAIN 

'il J'il J 

0 ou V 0 0 ou V V 
0 0 0 0 
o ou V 0 0 ou V 0 

0 0+ + 
V ++ + 
V ++ + 
0 V+ + 
0 V+ + 

V+ + + 

0 0 0 0 
0 0 0 0 

1 1 1 1 
1 1 1 1 
0 0 0 0 

4 4 4 4 
4 4 4 4 

0 0 0 0 
le le 1C lC 
0 0 0 0 
0 0 0 0 
lC 2C lC 2C 
le 1C lC te 

R 

Opsonyss; 
phyl1orhi~ 

FAIN 

'il 

V
 
V
 
+ 
0 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ 

0 
0 

1 
1 
0 

4 
4 

0 
1C 
0 
0 
lC 
le 
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E COMPAREE 
DES GASTRONYSSItD;\E 

; ex 1; ex III; 
po~ls des fémurs 1-140; poils des genus 2·240. 

i 1 à d 4. 
~tÏ!t anneau chi ti ... 

neux); C ou M solenidions courts (C) ou moyens (M). 

types. 1 
1 , _ 

-­ --'­__ 1 1 

-lAE 
RODHAINYSSINAE YUNKERACARINAE 

Jpsonyssus 
I4tsaerti FAIN 

~ 

ou V V 
o 

ou V 0 
o 
+ 
+ 
V 
V 
V 

0 
0 

1 
1 
0 

4 
4 

0 
lC 
0 
0 
2CJ 

~ le 

r 

" 

Opsonyssus 
phyllorhinae 

FAIN 

Myeteronyssus 
polZi FAIN 1 

Yunkeraearus 
muris FAIN 1 

Sciuracarus 
paraxeri sp. n. 

c;1 ~ Q c;1 ~ Q 

V 
V 
+ 
0 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ 

V 
0 
+ 
0 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ 

V 
V 
0 
0 
+ 
+ 
V 
V 
+ 

+ o ou V 
+ 
+ 
+ 
0 
+ 
+ 
+ 

+ 
0 
+ 
+ 
+ 
0 
+ 
+ 
+ 

+ 
+ 
+ 
+ 
+ 
V 
+ 
+ 
+ 

0 
0 

0 
0 

0 
0 

1 
0 

1 
0 

1 
0 

1 
1 
0 

1 
1 
0 

1 
1 
0 

1 
1 
1 

1 
1 
1 

1 
1 
1 

4 
4 

4 
4 

4 
4 

7 
6 

7 
6 

7 
6 

0 
lC 
0 
0 
IC 
le 

0 
lC 
0 
0 
2C 
lC 

0 
lC 
0 
0 

lC 
le 

0 
lM 
l,C 
le 
lM 
lM 

0 
lM 
lC 
lC 
lM 
lM 

0 
lM 
lM 
0 
lM 
lM 
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